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Vitraux D'art
POR]GLISES\\..

cloches d'Egllses -N

QElqNTS POUB Â115

IIAR-LE£-DUC .'

ÀPPROUVEE PAR SA SAINTETE N. S. P. LE PÂPEÀIPIE lx
Bref du5 Mai 186 5

STATUES, CHEMINS DE CROIX
ET VITRAUJX D'ARTI

Envol sur demande de Croquis et Devis.

LIQUJOR PIIOSPHATICA Il'ANCI1efO
Est le REKEDE TONIQUE par excellence

Pour le renouvellement du sang et des tisSUs.

INESTIMABLE
MRDans tous les cas de Dyspepsie, emarS

du foie, maladies des nerfs, épuise-
ment nerveux, maladies du

sang Anémie, Ohiorose,
Déýillté générale et

la Oonsomption.

Anchor Medicine Co., Québec.Q.be,1rmr
Messiers-Je me plais ài certifier que j'ai fait usage de l'ANCHI'R

NESS CURE et que j'ai obtenu, en bien p n de temps, tous les rfi ultats d6ele6o'
Sur ma recommandation quelques membres de ma famille et quelques reli leu'
ses du couvent de St-Roch l'on*Mempl(oYé, et tontes ces ersonnes montdéo
que le ANCHOR WEAI<NESS CURE leur avait fait un bien immense. ,100

En conséquence, je donne ce prfsentertificat, bien perguadd que ce refiDe
appelé à produire grand nombre de guérisoYns.

P. E. BELANGICR, Pitre, curé de St-Hqch de Qn6éb 0 '
Ill veiato pSltout ou1 wadmsuSr &1l

Québec et à la suocursale à Montréal. ive lSo NoTitE.9ê"
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&JX MESSIEURS DU OLERCE
*< )r&Jptons une attentio tot articulière à l'importation directe, de

PazScgnte, de nos vins de messe. Les certificats authentique, U nous
ý4ir tqui sont- approuvés par Sa Grâce Monseigneur il'rchev que de

%l 1,sont une garantie incontestable de leur pureté. Nous tenons aussi
'olive Pour lampe de sanctuaire ainsi que cierges approuvés.

14tpeur de O HEBEBT & CIE MNR~
en gros. 304, reS-al OTËL

PHARMACIEN
2128Rue Notre - Dame 2123

~ IIa»bOMONTIRE.A-L.

1  UOà2 heures P* .

VIGNOBLES C-A.NADIENS
comte 4'Bosez Ont.

GIRÂRDOT & CIE., Prouriotaires.
î % wu40XO approuvé par Son Eminence le Cardinal Taschereaui par

% ctr t les autres évêques du Canada, employé dans presque tous les

48 d la puissance et aussi dans presque t ous les colliges de la Pro.
$;be.Vin de Tabl, de premibre qualité. scae.Pu

et aCI hcaratie Nous expédions directement de nos ae.Pu
*±rea Inormations s'adresserà

EBNNT IBA.BDOT & VMI
EBNESTSANDWICH, OINT.

08~aNo vins so conservent paraitement en barriques.

O1locjies Pour Eglises
MIEÂRS & STÂINIBANKY

lotabUs en 1570

FONDIRIE de CLOCHIS de WHITILIIEL
(Londres log),

- EYAULIIENm 1826. Wzu'l TitoY N. Y

Agent.

185 RUE ST-JACQUES MONTRERL
prix douais sur demande Peur 0leohsO

ff à~L "Wtrétal. soi à la ggre dechemhin de fe au au qJd b"u
16 plus près



Prlières des Quarante-Heures

DIMANCHE 14 OCTOBRE -Va rennes.
MARD)I 16 -Lachute.

JEUDI 18 -Ste-Beatrix.

Fêtes de la semaine

DIMANCHE t4 OCTOBRE - 22 P. Mat. B. V. M., d. mn.
LUNDI 15 di - Ste Thérèse, V., doub.
MARDI 16 - De la Férie.
MERCREDI 17 - Ste Iledwidge, Vve, sein.
.JEUDI 18 - S. Luc, Evang., d. 2 ci.
VENDREDI 19 - S. Pierre id'Alcani., C., d.
SAMEDI 20 - S. Jean de Cant., C.,

]La Semaine Religieuse de Montréal
S'adresser:
Pour la Rédaction, à M. G. Dauth, Archevêché de Montréal.
Pour l'Administration, à M. L. E. Cousineau, Archevêché de Montréal.
Sur demande, la SEMAINE RELIGIEUSE recommandera aux prières les Parii

défunts de ses abonnés.

ALBERT GAUTHIER
IMPORTATEUR ET MANUFACTVRIER

au vtaemoattiiUUu
]Bronzes et Chasublerles

oeilî,
Statues de toutes descriptions, Chemins de croix en bas-relief, en e o

à l'huile, gn Chromos et Lithographies, Magnifiques choix de Lampes do01
tuaire, Lustres, Chandeliers d'autel et Candélabres, Calices, Ciboires, Oti
et Burettes. Vin de messe de Biclle, Madère et Taragone.

Magnifique candélabre breveté au Canada et aux Etats- utit a
sept lumières, pouvant donner au-delà de cent changements

rents, aux prix de $32.5o la Paire.

SPECIALITE POUR AUTEL EN TOUS STYLES ET DE TOUS

1677 rue Notre-Dame - Monltr*o



LI13RAIRIE ORANGER FRERES

MONTREÂL

'Olt4inle J., S. J. Le prône caté-
Chistique, d'après le Concile de

Trente. Sa méthode et ses sources
de développement, 1-t2 63

-V'I1 R. P. Pour les jeunes gens.

Untretiens et discours, 1-12 88

14 ne6ne. Nouveaux entretiens et
discours, 1-12 88

Le it. P. Longhaye a dit (le ces

deuxL ouvrages :«C'est plein, sub-

tateanimé d'une piété nette et

ýé"II8Ue, nourri dle la Ileur des Ecri-
t uies; écrit dans une langue colorée,

Cýhfteure, et, quutnd il ýle faut,

Pres1que lyrique. Le livre se recom-

Kalie donc de lui-môme aux mai-

tres et aux élèves de nos collèges et
8cl(aires.

14Frin aul. A travers l'Evan-

elle. Ilotinies et discours piionon-
'es dans l'gieSain t-I'aul-stifl t-

Loui, de Paris, 1-16 75

L'auteur nous expose lui-mÙme le
but qu'il s'est proposé d'aiteindre

<fa48 les vingt-dleux cooiferencs

qu'l Publie' aujourd'hui ý;donner

'irnpression de au-delà à des àmes

absorbé par les affaires... et qui
Pouirtant ne doivent pas perdre de

ý"ýO 1a chose unique, le salut. Les

pl6a11 sont simples mais d'une mer-

veilleuse fécondité, l'exposition ebsi-

re et élégante, le Style noble sans,

emphase, et l'on trouve toujours en

le lisant une lumière Pour l'intelli-

gence, une force pour la volonté,

uiie consolation pour le cSeur.

U e me. Allocutions pour le s jeu-

nes gens, 2e édition, 1-16 7

Denxiè-ne série, 1-1675

Troisième 75

Mgr Ttîrinaz, evêque de Nancy a
ýcrit èlatur ,l'ti lu avec Ln

traîneîneiit vos aIllocutions, inspirées

poar l'intelligence, et laînour de la

jeunes'e. Votre parole est él6voer

vive, gracieuse, brillante ; elle a

toutes les qualités capables de0 sé-

duire ut d'entrainer de jeunîes Ilmes-

vers les hauts sommets.

Largeflt R. P. L-1 foi. Conférences
et discours, 1-12 7

Le caractère marqué d (e la parole

du P. Largent est la miséricorde et

la compassion. Deux traits saillants

de l'oeuvre :substance doctrinale

puiisée aux sources 'splus riches et

les plus salubres ;charité patiente,

qui ne se décourage ni ne se lasse.

le meme. Trois sermnons eucbaristi-

* ques prononcés au Carmnel de Paris,

* 1-18 25



'26 GRANGER FRÈRES, MONTRÉAL, LIVRES NEUFS ET D'OCCASION.

Veuillot Ls. Vie de Notre-Seigneur
Jésus-Christ, 1-12 1.00

Dehaut l'abbe. L'Evangile expliqué,
défendu, médité, ou Exposition exé-
gétique, apologétique et homélitique
de la Vie de Noire-Seigneur Jésus-
Christ d'après l'harmonie des Evan-
giles, 4-8 4.50

Caillet L. L'agonie triomphante, ou
médilations sur la Passion, ouvrage
traduit du latin de saint Laurent
Justinien, patriarche de Vénise, 1-12

88

Marchetti abbe. La passion méditée,
d'après les quatres évangélistes, ou
Elévations sur les souffrances et la
mort de Notre-Seigneur Jesus-
Christ, 1-18 50

Pauvert l'abbe. Da croix et l'autel,
1-12 75

Ce livre est une ouvre de science
,et de théologie, il est en même temps
une ouvre de spiritualité. Le chré-

tien croyant le lira avec le bonheur
qu'on éprouve de voir sa foi justifiée,
ses doutes éclairés ; l'incroyant sin-
cère y trouvera les lumières qui
l'amèneront à cette source de vie et
de vérité qui est Jésus-Christ dans
le Saint-Sacrement.

Joiron abbe. Le mystère de l'eucha-
ristie, médité au pied des saints

autels, 1-12 75
Ouvrage honoré d'un bref du

Saint-Père.

Petitalot R, P. Aux pieds de Jésus;
la sainte messe et la sainte commu-
nion, 1-12 75

Matharan, S. J. Asserta Moreli
Editio tertia, 1-16, relié toile

Renfermant sous une forme
cise et claire à la fois la réponse go
principales questions de théogio
morale, cet ouvrage est très IIll
aux séminaristes comme rés5l

complet de leurs études sur cett

matière, et aux prêtres comme
Mecum, qui presque toujours
dispensera de recherches laborie5

ses dans les grands auteurs

Jeanjacquot R. P. La liberté
conscience et l'Eglise gardienne

la liberté de conscience, petit

Cusley F., S.J. Celui qui est, 1-8
Cet ouvrage est une démnstr

tion comphAe de l'existence de Dieu,

Il s'adresse aux savants de tous 1e

partis, aux lettrés, aux membres

clergé, aux professeurs de théololS

et de philàsophie et aux jeufl
gens qui terminent leurs études.

Capellmann Dr C. Medecina pa 0

ralis, editio nona, 1-8 ,

Turinaz Mgr. OEuvres pastOrales"

vols 1-8

Les lettres pastorales conitepud

dans ces beaux volumes, abOrds%
les sujets les plus actuels CO jeS

plus importants, exposants les

tés et proclamant les devoirs à 006

re que se révèlent les besoins
périls, respirants partout le plus

patriotisme et le plus ardent déso
ment aux àmes, enfin toujours
mées du souffle d'une chaleureU
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4lOq1ience ces lettres nous Parais- sophie. Etudes critiques de philo8o-

'Mt 61inemment propres à fortifler phie contemporaine, 1-12 88

11 foi et le courage des catholiques Ue mie. Miracle et savants. L'ob-

dans les mauvais temps que nous jection scientifique contre le miracle

ttaversons 1122
~tee Regnon Th. R. P. Métaphysique

% aelt Van J. A. Sanctum. Jesu des causes, d'après saint Thomas et

Christi evangelium seunidum Mat- Albert le Grand, 1-8 3.00

tbe-'ura additio ubique lacis parai- Ue mirne. Banes et Molina. Histoire,

1l'8î aliorum evangelistarumn, amplo doctrine critique métaphysique, 1- 12

Colarfentario, tum inorali et hornîli- 
7

t'Co ex SS. Patribus, quum litterali Manuel ecclésiastique, ou répertoire

et exeg6tic ex auctorîbus notS offrant alphabétiquement, en 640
notî3 pages blanches, autant de titres

8atlti8 Ilustravit J. A. Van Steen- avec divisions et sous-divisions, sur

kiste, 4 vols 1-8 5-ou le dogme, la morale, etc. ; ouvrage

holl"iOt RP.Làee ,Pyi1 à l'aide duquel il est imnpossible de

Rie P.Lâm tlaPysoo piordre une bonne pensce, soit qu'elle
181.75 survienne à l'église, en voyage, dans

La Physiologie qui a fait de nos la conversation, la lecture, etc.;

Joeýde grands progrès, est deve- relié pa .Hu .G,1.00O

l'us, entre les mains de savants te- rle16

r4taires, un instrument de mal. Le Seguin R. P. 'Tobie mo léle de reli-

lna*alise s'ffice auourdhui gion et de charité, 1- 12 7

ýraI ll e 'adence qulourcon- Le livre de Tobie est l'r (la ceux

avecune mpudncequ'i ne on- dont la lecture offre le plus d'utilité.

ati4 aais ;l'abus de la physiologie IlH est utile, disait le V. Bê le. même

Sest la Cause Preière. Cet ouvra- sous la simple écorce de la lettfll,

ge a Pour but de rendre à cette puisqu'il abonde on maximes, en

acience, On tant qu'elle touche à la exemples et on conseils propres à mo-

'Vie rafaed 'oms éiie raliser la vie. eL'auteur de ce pieux
menalede 'homesa égiime commentaire, on développ)ant ces

Portée. Les fonctions organiques où enseignements sur la prière, l'aumà-

les sophistes renferment les opéra- ne, la vie de famille,' la conduite de

tion8 de l'àme et l'&me elle-mêmeo, la Providence, on Cherchant à les

s snt qedscniin 'pr- vulgariser, a donc rendn un vérita-

ei11 que dns e ondon riaena ble service à la société...

de atériel. C'est ce que l'auteur Va1uy R. P. Du gouverniement des

démotresan et vecclaté, communautés religieuses, beau vol.

e6nnr aspeine eavclrt. 1-8 1.63

214 ýt. La bête comparée à l'hein U re.e La religieuse en retraite,

14reUe Les malheurs de la philo- le merne. Manuel de î'ordiflafd, ou
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exercices préparatoires aux Saints
ordres, 1-12 75

Le morne. Le directoire du prêtre
dans sa vie privée et dans sa vie
publique, 1-18 30

Le merne. Manuel du prêtrt) en re-
traite, 1-18 50

Juge H. C. A. Manuel dle prédica-
tion populaire, 2-12 t 50

Âlleaume. Souffrances <de Jésus-
Christ, 2-12 75

Chaignon R. P. Nouveau cours de
médlitations sacerdotales 5-12 3 75

les morts ;enrichi de prièr2s10
tous les jours (le la semaine 6 'e
exercice pour chaque mois jîls 70t

édition 50cîs réduit à

Ce m.anuel de dévotion dont 1
éditions se succèdent rýapi'dfloot
est le seul comnplet. Aussi ptur P
la doctrine, qui'tffectueuxý (an 5

sentiments, OUl autre, commr eli
ci, ne fera verîtablemnent le., délcoe

(les âmes pieu.;es.

Monnin. Esprit du ourà d'Ars 5e,

il- 1 1 1 Il Our la

Cattin. La religieuse éclairée sur les UTLU.YOII *0U es(8Se r .P l

devoirs de son état, 1-18. 18 ciel, 1-32e e

Caussade P. Abandon à la providen- Perreyve 1'abbe. La journé d8
ce divine, 2-12. 1.3 malades, 1-12 PLcr

Chevofon. La perfection (les jpuîfl5L mirne à let e uR .Lcr
filles, 1-32. 38 dieàdsj unes gens,1-2 .0

Le morne. Le manuel dle la jn Le meme. Méditations sur oh0,
fille chrétienne, 1-32. 38 (e la croix, 1-18

Le morne. Souvenir (les morts 1-32 33 IlPotton R. P. Les gloires 'lu îrd0

Craset Ladoue e santemor ~ saint Rosaire ;douze excllOOri,891
CrasetLa ouceet aine mot 118. cette admirable dévotion, 1-32

63 L'auteur, dans cce petit livre,
Lýe morne. Méditations sur la pa c mr oueecl ett

(le N.-S. Jésus-Christ pour tous' les mèr due xelences ui l
jours dlu Carême, 2-12. 1.001 adiiahedvtin 'prsl e

1rosaire est tout à la fois le 1 .sor
L'esprit de Jesu8 dans ses mystères. lalr1rleCiîîi leîoaiO

d'apuî's les saints, beau vol 1-18 avec Terreur dui (emo(, le Gayy'delC
eîicairement rouge. 75 sinle mnort, la B (;paral ion ldes lilas'

Le guide pieux, ou recueil dle prières îulîmese, la Conversion (les pêchleurs

et de méditationîs sur les moyens de le Trioînplie de l'Eglise, la 0 1ef d,,
sanctifier la journie. sur la colîes Pîîrgaloire et, enfin, la G1îotr de
sien, la communion, l'eucharistie, Marie. Pour développîer chacunf
le ~ céCusur la pratique de ces douze points, l'autour met ui
l'Heure-Sainte, sur In Passion île la bouche de Notre-SeignCîîr
N.-S. Jé'sus-Christ, sur la dévotion à petite instruction adressée pair lJi~

la sainte Vierge, sur la piété envers une fidèle associée du saint IOaM

GRANGIER FRÈRES, Libraires, Montréal.
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t-2wE ANNÉE. SAMEDIL 13 OCTOBRE 1894. Voi.XXIV, No 15

I Offices. - II ]Rome et Jérusalem. - III Mission.- des sSeurs de la Provi-
dence dans l'Ouest. - IV Un enfant au coeur d'or. - V Chronique. - VI
Aux prières. - VII Avis. - VIII &xtrait d'un calendrier perpétuel d'indul-
gences p!énières.

OVVFIF,@ PÀ"TBkORECD1NAIMIES

borva1.ý-Dmanche 14, bénédiction d'une cloche.

Gong. de Notre-JJaine.---Jeudi 18, profession religieuse.
Dimanche 14.-Fête du Titulaire de S&-Calixte. Solennité de celui de St-

Edouar I.
Dimanche 21.-Solenuité des Titulaires de Ste-Thêrèse et de St-Luc.

ROME: ET JERUSALEM

M l'abbé Dupuis, -vicaire à la basilique de Québec, a réuni
dans un volume de plus de 500 pages, im~primé sur papier de
luxe, enjolivé de lettrines et de vignettes et portant le titre de
i Rome et Jérusalem, » le récit de ses impressions de voyage à
la Ville Eternelle et à la Ville Sainte.

Ce récit est consigné dans trente lettres qui permettent de
suivre l'auteur jour par jour dans sa longue et pieuse pêrigrina-
lion.

Cest l'année dernière que M. l'abbé Dupuis a fait ce voyage:
circonstance qui donne un attrait particulier à son livre. Car elle



LA SEMAINE RELIGIEUSE

lui a fourni l'occasion d'assister, à Rome, aux inoubliables fêtes
du jubilé du Souverain-Pontife, l'immortel Léon XIII, et de se
trouver en Terre-Sainte, à la veille de la réunion du Congrès
Eucharistique qui avait choisi, sur l!inspiration du pape lui-
même, Jérusalem pour siège de ses délibérations.

Ces grands événements ne pouvaient manquer de faire naître
chez Pauteur des réflexions, des observaions tout à fait per-
sonnelles et fort intéressantes. Aussi cette relation de voyage,
écrite au courant de la plume, entremêlée de faits historiques
et religieux choisis avec art et mesure, se lit-elle aisément et
sans aucune fatigue ; ce qui n'est pas un mérite ordinaire dans
un livre où Pon parle de sujets.déjà traités par les écrivains les
plus en renom.

Liverpool, Cantorbery, Paris, Marseilles, Lyon, Naples, Rome,
Alexandrie, Athènes, Jérusalem ; les principalt s.villes de lItalie,
sanctuaires des arts, comm'e Florence, ou sanctuaires de la reli-
gion, comme la Sancta Casa de Lorette ; les plus célèbres pèleri-
nage de la France, comme Paray-le Monialr Fourvières, Ste-
Anne d'Auray, Lourdes, dont le nom rappelle en ce moment aux
canadiens les nombreux miracles opérés par la Vierge-Immacu-
lée, et Montmartre, dont la magnifique basilique du Sacré-Cour
est un récent témoignage de la foi des catholiques français ; telles
sont quelques-unes des merveillies décrites-par M. rabbé Dupuis.

Et, c'est à regret que nous ne pouvons disposer de 'espace, né-
cessaire pour donner de copieux extraits d'un pareil ouvrage.
Arrêtons-nous, au moins, à Rome et à Jérusalem, les deuxvilles
qui formeit les principales divisions de ce livre.

A Rome, c'est la personne du Souverain-Pontife, ce sont les-
audiences accordées par Léon XII, qui attirent surtout Pattention
de M. Dupais ; et il a grandement raison d'insister sur cette belle
figure en laquelle s'incarne toute la puissance de la papauté ; il
a été bien inspiré aussi de faire ressortir la tendresse paternelle,
la faveur marquée avec lesquelles le pape accueille ceux qu'il
appelle: Ces bons canadiens, » et veut bien leur accorder des
privilèges spéciaux. Lauteur relate à ce sujet les audiences dont
il a été lui-même favorisé, et chacune d'elles nous fait voir com-
bi.en le cEur de Léon XIll est touché par les témoignages réité.:
rés de vénération et de respectueux attachement de ses enfants.

.La premhière fois, c'est Mgr- Bégia qui présente les prêtres cana-
diens venus à Rome pour les fêtes jubilaires; puis c'est Mgr

238
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Gagnon qui vient offrir au pape les mandements des évêques de

Quebec et lui présenter en même temps une adresse qui a eu

l'honneur d'être reproduite par le Moniteur de Bome. Le compte-

rendu de ces audiences est vraiment touchant ; il se termine par

les lignes suivantes :
« Non, nous n'oublierons jamais les saintes émotions de cette

Journée. Vous le voyez, à la majesté du Souverain, Léon XIII

unit la bonté, la condescendance du-Père commun des fidèles. Et

d'un autre côté, sacbons le proclamer bien haut, à la vénération

toujours grandissante de l'Eglise et du monde envers cet augus-

te vieillard du Vatican, viennent se joindre l'admiration, l'éto ine -

Ulent qu'excitent à bon droit, son intelligence toujours si lucide,
sa mémoire vraiment prodigieuse et l'éternelle jeunesse de

cet esprit supérieur... Je m'arrête me souvenant de cette profon-

de parole de Bossuet « La louange pdlit auprès (les grands noms. »

Nous l'avons déjà dit, ce qi intéresse le plus dans un livre de

Ce genre, ce sont les impressions personnelles et les aperçus

nouveaux.
Or les impressions de M. l'abbé Dupais ont une fraicheur, une

Onction, une originalité qui en readent la lecture des plus

attrayantes. Encore une citation afin de prouver à nos lecteurs

que nous n'exagérons pas. Cette fois, nous sommes dans la

deuxième partie du volume, il s'agit de la Terre-Sainte.

« Est il bien vrai, dit-il, que nous sommes à J rusalem ? n'est-

Ce pas un rêve ?...... l quoi ! Jérusalem qui nous paraissait

si loin ; Jérisalem dont nous avons appris le nom sur les bancs

de l'école, et bien avant ceux de Rome et d'Athènes ; Jérusalem,
qui résume l'Ancien et le Nouveau Testament ; Jérusalem, la

glorieuse cité de Divid et le théâtre non moins glorieux de notre

R.édemption...... nous en foulons en ce moment le sol sacré ! -

hilen de plus vrai, et voilà pourquoi, oubliant les fatigues de la

jOurnée, nons montons tout de suite sur la terrasse du couvent

Pour jouir de notre bonheur et satisfaire notre pieuse curiosité.

Oh 1 le panorama incomprable ! ... Voyez, à l'ouest, le Mont

ýion et la tour de David ; à l'est le mont Moriah et la mosquée

d'Omar et plus près le dôme massif de la basilique du Saint

épulcre. 'Toute notre aine était dans nos yeux. »
L'auteur nous entraine enisuite avec lui dans la visite toujouis

Pleine d'émotions des sanctuaires vénérés qui peuplent la ville

de Jérusalem.
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Que de grâces lui étaient réservées à lui, ministre du Seigneur,
célébrant les divins mystères au Saint Sépulcre, à la chapelle de
l'Assomption, au jardin de l'Agonie, et, comme il trouve le mo t

juste pour peindre les mouvements de son ame et nous les faire
partager.

Ici qu'on veuille nous croire malgré l'enthousiasme de l'ex-
pression, la lecture de ce volume devient merveilleusement édi-
fiante.

On sent la présence d'un guide sûr et plein de piété ; on aime
à s'attacher à ses pas pour visiter la Ville Sainte, parcourir les
stations de la Voie Douloureuse, prier sur la montagne des
Oliviers et dans la grotte de l'Agonie.

Tout est empreint, dans ces dernières pages surtout, d'un souffle
de foi vive qui réconforte l'âme et inspire l'amour de Dieu.

« De quels baisers brûlants, de quelles douces larmes, dit
l'auteur, nous couvrons le marbre du Saint Sépulcre. Pour min0
du moins, ce fut à peu près ma seule prière. Il est parfois des
émotions si fortes qu'elles ne s'expriment que par le silence. »

En finissant cette étude, quoiqu'il rie soit pas dans nos habitudes
de faire de la réclame en faveur des livres annoncés par la Semaine
Religieuse, nous n'hésitons pas à dire à nos lecteurs que ce VO-
lume, si bien écrit et orné d'une quarantaine de belles gravu-
res hors texte, est en vente dans les principales librairies de la
province pour la modique somme d'une piastre.

MISSIONS DES SRURS DE LA PROVIDENOE
DANS L'OUEST

Les lignes suivantes sont extraites d'une lettre de M. le chanoine
Archambeault, qui visite actuellement les missions des soeurs
de la Providence de Montréal dans l'Ouest. Comme on le verra
dans la chronique, plusieurs religieuses de cette même commu-
nauté partiront ces jours-ci pour rejoindre leurs compagnes et
continuer avec elles leur ouvre de charité et de dévouement.
Les renseignements qu'on va lire auront donc à cette occasiofl
un intérêt tout particulier.

« Je rencontre partout le mal à côté du bien, mais je puis dire
que dans ce pays nouveau encore, je trouve beaucoup d'esprit
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de foi et un grand zèle pour la diffusion de notre sainte religion.
I Tout est à son dénut, mais quelles promesses d'abondante

lisson pour l'avenir 1
I Nos hôpitaux catholiques font un bien immense. Grand nom-

bre de protestants y trouvent la voie de la vérité et le salut de
leur âm.-Aussi le dévouement des chères sours missionnaires
est-il vraiment incomparable. Elles se dépensent sans mesure
Pour la gloire de Dieu et le soulagement de toutes les infirmités.
humaines.

« La divine Providence les récompense de leurs sacriflces et de
leurs travaux en fécondant leurs Suvres qui se développent cha-
que jour davantage, bien que ces dévouées religieuses soient
éprouvées actuellement par une grande crise financière.

« L'esprit du mal cnerche néanmoins à mettre des entraves à ce
travail de la grâce. Il suscite des critiques, soulève des haines,
IIlvente des mensonges contre le clergé et les communautés reli-
geuses.

« Des conférences publiques sont organisées partout avec le mot
d'ordre de calomnier odieusement les prêtres et les sours. - Le
succès il est vrai, n'est pas tel qu'on l'a rêvé ; cependant, il restetoujours quelque chose de mauvais dans l'esprit et le cœur deCeux qui lisent ces écrits on entendent ces discours.

« Dieu soit béni, les âmes généreuses ne se découragent pas en
Présence de la lutte ; elles n'en continuent pas moins à travailler

lTiéme n faveur de ceux-là qui les persécutent.
Plus grands sont les efforts du démon, plus aussi elles tachent de
déjouer ses ruses et de le repousser dans son ténébreux séjour.

« Espérons que a victoire finale ne se fera pas attendre et qu'a-
vant longtemps cette partie si populeuse et si riche des Etats-Unis,PpPartieidra presque complètement à Notre Seigneur Jésus-Christ
qîIl l'a reçue en héritage non moins que les autres parties du

oTinde.

UN ENFANT AU oRUR D'OR

ar une chaude matinée du mois d'août - il y a quelque
so ante-dix ans -- deux voyageurs suivaient en voiture la route
Pittoresque qui conduit d'Anagni au bourg de Carpneto en Italie.
L'un de ces voyageurs était un jeune abbé, à la figure maigre et
bvère ; l'autre, un gracieux enfant d'une dizaine d'années, l'air
b' l'oil intelligent et vif.
La voiture était arrivée à moitié chemin entre Anagni et Car-

ineto.

Giovanni, cria tout à coup l'enfant, arrêtez, arrêtez! Monsieur
bé, voyez-vous la-bas, près du fossé, le long de la route ?...
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Et la main de l'enfant montrait, à une certaine distance, un petit
berger gisant dans l'herbe et la poussière.

La voiture s'arrêta, on entendait des cris p'aintifs.
En un clin d'Sil, Gioachino (c'était le nom de l'enfant) saute a

terre et arrive auprès du petit berger.
- Qu'as-tu, mon ami ? Pourquoi pleures-tu ?
-C'est que je souffre tant ! Voyez, signore !
Le pied droit du pauvre petit était tout meurtriet borribleni6t

enflé ; la chair, écorchée en plusieurs endroits, avait une teinte
violacée ; il s'en échappait des gouttes d'un sang noir.

-Mon pauvre ami, s'écria Gioachino, ayant peine à cacher
son émotion, qui t'a mis en cet état ? Comment est-ce arrivé ?

-- Une voiture lancée à fond de train m'a écrassé le pied : Je
n'ai pas eu le temps de me gaIer...

- Et la voiture ne s'est pas arrêtée ?
- Non, signore.
- Le conducteur de la voiture n'a pas arrêté son cheval pour

descendre et te porter secours ?
-Ah ! oui, dit le pauvre blessé, en secouant tristement la tête.

Il a bien vite disparu sans s'occuper de moi.
- Le vilain, le cruel 1
-Mon Dieu, mon Dieu, continua le petit berger en san.rgo1taîit

que vais-je devenir ? Impossible de continuer ma route.
-Voyons, voyons, nie te désole pas comme cela : je vais cOn'

mencer par te soigner de mon mieux. Je suis un peu médecioi

moi. Nous verrons ensuite.
Le petit bei ger sourit.
Gioachino avait remarqué non loin de la route, dans u pré,

un petit ruisseau où coulait une eau limpide. Vite il y vole. Fa'1

sant alors avec ses deux mains serrées une soucoupe profonde
(la charité rend iiigéiiiix), le nouveau Samaritain puisse de l'eau,

autant qu'en peut contenir la soucoupe, et l'apporte, comme it ,
précieux trésor, avec des précautions infinies. Alors il lave doL-
cement, biein doucement, los plaies saignantes, bande ces plaie
avec ,a cravate, et, de son mouchoir de soie, les enveloPPe pre
tement, comme l'ût fait une sour de charité rompue ail mlétie
tout en souriant et plaisantant le bambino, qu'il appelle s petit
Oidipots.

Oidipous, en grec, veut dire qui a les pieds enflés. C'est le
d'un personnage fameux dans l'histoire de la tragédie ancieß
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- N'est-ce pas,. mon petit Oidipous, que tela va mieux tnainto-
nant ? Je te disais bien que je suis un'peu médecin, pharmacien,
apothicaire...-

Oidipour souriait de plus en plus.- Que vous êtes bon, signo-
re I Que vous êtes bon ! disait-il en soupirant et levant leo yeux
au ciel.

Naturellement l'abbé et Giovanni, le cocher, n'étaient p3s res-
tés en voiture. Ils étaient venus pour prêter main forte à notre
Samaritain. Mais quand ils aí'¥ivèrent, l'infirmier avait terminé
son opération : le pansement était fait, et fait de main de maître.

- Bravo, signore Gioachino, bravo, s'écria le cocher Giovanni,
qui -ne put contenir son admiration.

1LAbbé ne dit rien. C'était un abbé des temps antiques. Parti-
san déclaré d'une éducation absolument virile, il n'avait pas le
compliment facile : l'austère satisfaction de la conscience était
pour lui la première et la meilleure récompense du devoir accom-
pli. Ses lèvres pincées esquissèrent simplement un léger sourire
que son élève, du reste, fut le seul à remarquer.

-Brovo, signore Gioachino, criait toujours l'enthousiaste Gio-
-vanni.

-Oidipou. ne disait rien ; mais il n'en pensait pas moins.
- Si Monsieur l'abbé voulait bien le permettre, dit Gioachino

timidement en cherchant à lire dans les yeux de son précepteur,
en transporterait le pauvre blessé dans la voiture et, -il n'osa'.t
achever,- on le conduirait au château...

Sur un signe d'acquiescement du précepteur, suivi d'un coup
d'eil de Gioachino. l'intelligent Giovanni, de ces deux grandes
mains, cueille Oidipous, le transporte lentement, pieusement,
comme une relique, et le dépose doucement au fond de la voiture.

Le pauvre blessé pleurait. Il avait peur.
-Voyons, Oidipous, mon ami Oidipous. Il ne faut pas pleurer,

il ne faut pas avoir paur. On va te conduire au château, - au
-château de ma mère, un beau château, tu verras. On fera venir
immédiatement un médecin,- un médecin fameux. Maman dit
qu'il a longtemps soigné les soldats blessés sur les champs de ba-
taille, dans les armées de Napoléon le Grand! I11 excelle à guérir
tous les maux, piincipalement les maux de jambes, les maux de
pieds ; il te -soignera...

- Oui, mais, en- attendant, mes parents...
- Où habitent tes parents, dit l'Abbé, que cette réflexión de

'enfant avait ému.
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- Là-bas, Père, dans ce village que vous apercevez, -p9rché,
comme un nid d'oiseau, sur le sommet de la montagne.

- Sois tranquille, dit Gioachino, sois tranquille. Ma mère fera
prévenir tes parents afin qu'ils ne soient.pas inquiets.

Ces paroles prononcées d'une voix très ferme produisirent sur
l'esprit du pauvre blessé une impression salutaire. Il fut. dès lors
complètement rassuré et tranquille.

Voilà donc Pietro Oidipous, le berger, confortablement installé
au fond de la voiture, entre l'abbé et Gioachino; son pied mala1 e
reposait sur un coussin moelleux. Recommandation avait
été faite à Giovanni d'aller au pas pour éviter au pauvre
petit la moindre secousse. Le berger revenu de ses premières
émotions et souffrant moins, ouvrait démesurement.ses grands
yeux bleus, où se lisaient tout à la fois Pétonnement, l'admiration,
la joie, la reconnaissance. Dieu sait combien elle était vive et
profonde, sa reconnaissance ! Il regardait tour à tour, la belle
voiture, les jolis chevaux blancs, le cocher aux favoris touffus, aux
habits richement galonnés, M. l'Abbé dont la figure lui semblait.
si angélique. Mais il iegardait surtout, ou plutôt il contemplait
dans une sorte d'adorauon muette, Penfant qui Pavait secouru.
Involontairement il pensait à Moïse sauvé des eaux, dont il avait
lu quelques jours auparavant la touchante histoire ; il pensait.au
jeune Tobie sauvé par l'ange Raçhaël de la gueule d'un poisson
monstrueux. Assurément lui.. Pietro Falcone, berger et fils de
berger, il n'était ni un Moïse, ni un Tobie ; mais cet enfant si
beau, si charitable, n'était-ce pas un enfant de race royale, un
prince, un ange envoyé du Ciel ?

Le bon Gioachino, Pange envoyé du Ciel, n'estimant pýas sa
tâche accomplie, avait loeil constamment ouvert sur son blessé,
ne perdant pas de vue un seul de ses mouvements, qherchant à
lire dans les traits mobiles de sa physionomie les diverses impres-
sions de son âme. La meilleure des mères ne veilla jamais avec
une plus tendre solitude sur son enfant malade au berceau.

Quand à Pabbé, il avait repris sa figure austère. Mais du coin
de loil il observait aussi et faisait ses réflexions.

- Gioachino, dit-il tout à coup, parlant latin pour ne pas être
compris du berger, Gioachino, mon ami, qu'avez-vous fait là

-J'ai fait, répondit Ponfant sans ce déconcerter, ce que tout
chrétien aurait fait à ma place.

- Mais, que vont dire vos parents ?

244
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-Mes parents ? Ils dirônt que j'ai bien fait. Venir en aide à
-ceux de nos frères qui-souffrent n'est-ce pas chose naturelle ?

- Parfaitement répondu, dit labbé an appliquant sur l'épaule-
de son élève une petite tape amicale. C'était pour lui le comble
de l'approbation.

On arrive au château. Etonnement de la châtel:Jne en voyant
l'hôte étïange que son fils lui amène. Mais quand l'abbé, prenant
la parole, eût raconté par le menu tout cequi s'était passé, l'atten-
diissement fit place à i'étonnement, la mère pleura de joie en
pressant sur son cœur le bon petit Gioachino.

Les parents du blessé fureint immédiatement prévenus et le
médecin appelé en toute hâte. Gioachino était rayonnant itallé-
gresse.

Quelques jours après, grâce au traitement habile prescrit par
l'ancien médecin des armées de Napoléon, Pietro Oidipous rede-
venu Pietro Falcone était en mesure de regagner seul et sans
difficulté le-village perché sur le sommet de la montagne. Mais,
par une de ces attentions délicates dont les mères chrétiennes
possèdent le secret-, l'excellente châtelaine voulut confier à aon
propre fils le soin, - disons mieux, - la mission de ramener le-
berger à ses parents.

Un matin, de grand matin, au moment où les oiseaux du parc
saluaient de leurs joyeux refrains le ïetour de la lumière, une
bruyante caravane quittait le château, s3 dirigeant vers la mon.
tagne.Q ]atre voyageurs la composaient, l'abbé, Gioachino, Pietro,.
(l'ex-Oidipous), et Giovanni. Le brave cocher s'était l3vé à 3- h.
du matin pour avancer, disait-il, son ouvràge, dans l'espoir d'ob-
tenir la permission d'être de la-partie, faveur qui lui fut facile-
ment octroyée. Da reste, suivant la judicieuse remarque de
Gioachino, comme il avait été à la p3-a, il devait être au plai-
sir, à l'honieur. I'Abbé, ce jour-là, était d'une galté folle : il
était même drôle. Gioachino et Pietro, l'ex-Oidipous, unis comme
Oreste el Pylade, se tenaient par la main trottinant et caquetant.
au plus dru : ils avaient, avant de se quitter, tant de choses im-
partantes à se dire 1 Il était maintenant très beau, le petit Pietro
Falcone, parfaitement astiqué et, grâce à la bonne châtelaine,.
tout de neuf habillé. En sa qualité d'ancien sergent au-ler régi-
ment des grenadiers de Sa Majesté le roi des Deux-Siciles, Gio-
vanni marchait en serre-file. Sa figure, d'ordinaire si placide et
Ei béate, s'illuminait, par reflet, de toute la joie qui remplissait
son ame. Il était heureux.
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On arrive au ývillage. Balte. au milieua de la place, près de la
citerne bien coninue du petit Pietro. Après quelques mois échan.
-gés rapidement à voix basse, Pietro prend la tête de la colonne
et fait un geste : le bataillon enfile une ruelle étroite, et, mar-
chant comme un seul homme) fait tout à coup.învasion, dans la
chaumière du vieux Falcone au moment où le berger prenait
ýavec sa femrrie son modeste repas de lait et de fromage. Tableau.

Chers lecteurs qui avez lu cette histoire véridique auitant qu'é-
difiante, voulez-vous savoir maintenant quel était ce bon petit
<ioachino, cet enfant au coeur d'or? C!étaiit- Gloachino Pecci,
-aujourdýhui Léon XIII.

Archevêché de Montréal, 9 octobre 1894.

M. rabbé Herménégilde Carrières, ancien curé de St-Charles à
Montréal, décédé ce malin sur la paroisse de Ste-Thêrése, était
membre de la société d&une messe.

L. E. Cou-siNE.&u, 1'Lre.', Vice-Chanzcelier.

CHRONIQUE

lndulgenes.-Résumé ; IÎ'OUR LES CONDITIONSV~oIR LE Ca;c2
-dri«er, paGEs 2419, '_U' 251 et 252).

Scapul. du iozz-Cxari7eL le 14 (1) et la 15.
Adorai- ditLriw, le 21.
Z&uarices du Sacri- Coeur. le 15.
Scopul bleu, le~ 15.
Confr. de S. Jos-, le 15.
Tertiaires de S. Frs. le 19.
Départ pour JOuest.-Lundi dernier, trois. religieuses clela

Provit-nc, lts Revérendes Soeurs M. du St-Eqprii, née Hébei.
M de Bethléem. nÉe Simard, Benjamain, née Vachon, et quatre
soeurs Tertiaires des -Servites de Marie db la même communauté.
lescoeurs Castoniguay, Gu-andon, Dubé etRoy, quittaient Montréa.
pour se rendre dans les lointaines contrées de 17Ouest, où les
Zoeiirs de la ProvidEnce comptent déjà p.ýusieurs établissements.

Ces eurs se xendront d&abord a New-Westminster et
de là Vancouver, Colombie Anglaise, où leur Commnnautè
vient de fonder un hôpital sous le vocable de SI-Paul-s, patron de
!& G. Mgr Duri-.u, évêque de New Westminster.

..I) 'Voir le No prècèdezit de la Srjmainc Icigieus. -

:2ý6



Généreuses et for.es;dausleurs ýsacrifices, ces jeunes mission-
naires partent joyeuses et-pléines de courage.

'Puisse le Divin Maître bénir leur voyage ti les travaux qu'elles
vont enireprendre pour sa gloire 1

Mgr Satoli. -Sur une invitation spéciale de Sa Grandeur
Mgr i'archev éque, Mgr Satol viendra,la semaine prochaine, -visi-
ter notre -ville de Montréal.

Le délégué apostolique partira de Washington le 15 octobre,
pour se rendra à (Juébec, d'abord, au palais cardiuailice, puis à
l'Université Lavai où l'attend une magnifique démonstration.

Il arrivera à Montréal jeudi, dans l'après-midi, et sera l'hôte de
Monseigneur l'archevêque.

-Le lendemain Mgr Satolli -visitera le Collège de la -Montagne,
le Séminaire de Philosophie euie Grand Séminaire, où aura lieu,
une soutenance théologiqiue préparée par les séminaristes ef pré-
sidée par le délégué apostoliquùe qui fut, avýant de venir aux ELats-
Unis,- l'un des plus éminents professeurs des universités romaines.

On-nous prie de faire savoir aux anciens élèves de Mgr Satolli
.et, 4 tous ceux qui sonit allés étudiîer au Collège Canadien. à Rime
~qu'ils sont spécialement invités à assister à cet-te fête. Mgr Satolli
,partira venuiredi soir en route pour New-Yýork.

.Article remis. - Un accident'survenu au coui s de la mise en
page-s de notre journal nous empèche de publier aujourd'huiý des
M2otes très instructives qui nous ont été graciPusement comnmuni-
'quées au sujet de l'histôire de la paroisse de Gbambly- Nous les
annonçons à nos lecteurs pour la sEmaine prochaine.

Nouvelles religieuses du diocèse de St-Eyaointlie. -
Quaranite-Heures. -la 15 octobre, à St-Thêodore d'Acton.

Le 17., à Ste-Louis de Bonsecours. -

Orinat-ions.-Le %0.septembre dernier, à la Tonsure: MM.
L Girard, L M. M. Dorais, F. Il. Gossrelin,J. U X Cormier, J. E.
il -Moulin, J. &. B. Chartier; aux OrdrcsNÀoindres : -MM. PR La-
violette, R. Desnoyers, O. Gasavant; aux Sous-Diacon= : MM. 1?.
Z. Decelles, J. C &Guertin, L La- ose, H. Barsalou' J. E.Rytu
du diocèse de St-llyacintbe.,..Rotu

LU 30 sppteoebre, à la Tortre : 'MIL J. A. Séguin. F. X. Tan-
-guay, .1. R. Gingzas ; aux 0>-a -s-oûtdres : MM. _N. Poirier, J. F.
A. Ràaide ; au Diaccna : MM. 1. Larose, B. Barsalou.: tous de St-
Hyacinthe.

Monseigneur l'éçêque de Druzipara a présidé à ces deux ordi-
nations, dont la première a eu lieu au séminaire de St-Hyacinthe,
et la seconde au Petit <Qéminaire de Ste-Marie de Monnoir.

-A N,,-D. du S. Rosaire. - LUs RR. PI>. Dominicains ont e,-
lébré, dimanche dernier, avec beaucoup de solennité la fête pa..
tronale de l'église qu'ils desservent à &t-Hyacinthe.

-DE MoilTRÉ£u 94q7
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- Mgr de St-Hyacinthe assistait paré à la grand'messe. qui.fut
chantée par le R. P. P. Duchaussois, prieur du couvent. Un très
éloquent discours- y a été prononcé par le R. P. Piessis, sur l'ex-
celleit.ceet lapuisssance du Rosaire. -On a beaucoup admiré
1'élégaute décoration de l'église et la parfaite .16xécution de la
partie musicale de la solennité.

Toute la journée de dimanche, de nombreux fidèles ont visité
l'église du St-Rosaire, pour gagner l'insigne Indulgence de la
Portioncule, dont ce s-anctuaire a été enrichi il y a quelques
années.

Chacun des jours de cette semaine, il y a eu pèelerinage auS
Rosaire, en cette même église, par les institutions ireligieuses,
académies et écoles de la ville.

On a dû xemetire à un autre dimanéfre la grande procession
du S. Rosaire que nous avons déjà annoncée:, et qui n'a pu être
faite dimanche dernier., à raison du mauvais état des chemins.

Nouvelles religieuses du diocèse de Sherbrooke.-
Quarante-Heures. -A N.D. des Bois de Chesham, le 17o-

tobre.-A St-A..i oiphe de Dddswell, le 20O octobre. - ASt-.Léo.n de
Marston', le 24 octobre.

]Retraites paroissiales. - Cette semaine, les RR. PP>. Dozois
et Lewis prêchent à Ste-Anne, de Danville et le R. P. Lecompte
prêche à. SI-Georges de Windsor.

Bazar. - Le bazar, au profit de la nouvalle église deSt-Stanis-
las a'Ascot Corner, a produit la jolie somme de 4520-..

Bénédiction de l'église, de Ste -Amne de StukiDly. -La
bénedccon det la nouvene eglise de Sie-Atine nte Stukeiy aura lieu
le 8 novembre prochain. Monseigneur l'évoque de Sherbroo-er
présidiera à cette cérémonie.

AUX PRIERES

M. Joseph Brissetel, Montréal.
Sr Marcelline Rion;, des Soeurs Grisa.s, Hôpital Général, Mont-

'réal.
Sr Marie Z§phirin, des Soeurs des S.S. N.N. de Jésus et Marie,

Nos abonnés arriérés, résidant en dehors de Montréal, recevront.
cette semaine le compte de leurs arrérages. Nous les prions res-
pectu.eusement de payer leur abonnement le plus tôtL possible.
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CALEND13RI ER PERPETUEL D'INDULGENCES PLENI ERES

Y.-Indulgences indépendantes des faetes.

230 INDULGENCES QUI PEUVENT ÈTRE GAGNÉES -CHIAQUE'MOIS.

(suite).

gi Deuxieme dîmanche de chaque mois.
Voir le Ne. précèdent.

h) Troisieme diiamehe de chaque mois.

Confrér. du T-S.Sacrement (adorat. diunel - confess.. com-
mnun., visite, prière, assist. à la procession du T. S. Sacrement (1).
-Applicable aux dé!.

CoN1FnÉR. DuI SCAPUL. DE .No~TE-DI DES, SEPT-DOULEURS ; con-
fes.3 commumn., prière, assist. à la Lfronession du Notre-Dame des
Sept-Douleurs (2).-Applicable aux déf.

Rosaire-Vivant; coiess., commun., -visite, prr.-Applicable
aux déf.

J> line fois:par nlois (3>.

Toutes ces îndulg. sornt applicables aux dmes du purgat. (à, moins
d'indication contraire). Pour chacune d'elles la confe3., la comm un.

elaprière sont requises. Les autres conditions sont indiquies cha-
que fois.

< Saint, saint, saint, est le Segueur ... >

TRtOIS Gloria Paini rtT]rjs LE, m&TIN LE -MIDI ET LE SOIR (41

(1) La procession du T. S. Sacrement dans les églises paroissiales se fait
ordinairerLent le Se dimanche du mois.

(2) La procession de N.-D. des Sept-Dlouleurs dans les églises des servites
ou dans les chapelles dt3 la confrérie a lieu le 3a dimanche de chaque mois.

(3) Cet article énumère les prières et les pratiques de dévotion qui, récitées
ou accomplies pendant 30 joursmcns6cutifs (or tinairement une fois par jour),
donnent droit foutra I'induig partielle gagnée chaque jourl à une indulg. plen.
l'un, de ces 30 jours au choix de; celui qui les récite en accomplissant les
conditions indiquées. Cette série de 30 jours peut être commencée en aucun
jour du Mois.

»)> -Ce sont'ces 3 Gloria qu'u pieux usage fait réciter à la suite de l'Ange-
lu&s dans le diocèse de Montréal.
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Actes de FOI, d'ESPERANCe et de CHARITÉ.
Antienne. c<Donnez-nous la paix .. >verset et oraison; visite.
Louange 41 LOUE ET REMERCIÉ SOIT] .4 JAMAIS .. n

Prière « AmE DE JÉSUS-CHRIST ... i); visite.
Méditation sur la Passion, 5 Pater et Ave etc.
Prière c Moi N .. pour vous témoigner ...>à devant une représentation du

Sacré-Coeur dà Jésus.
Prière pour les agonisants 0O très clément Jésus (5) ... > récitée 3 fois par

jour; visite.
Prière. a Doux COEUR DE MON JÉSUS, FÂ1TÉS QUE JE VOUS-AIME DIt

PLUS EN PLUS ; (6)j viSite.
CONFR. DU SACRÉ-COEUR DiE JÉSUS.
Garde d'honneur du Sacré-Coeuir de Jésus; - Io aux condit.

indiquées' plus haut. - 2o pour l'heure de. garde faite chai4ue
jour; visite à l'église de >associat.

APOSTOF.. DE LA PRIÈRE, ler DEGRÉ; Io visite, -2o

-commiun. -le. jour du pa:tro a M'e ùisïeI -4 (Non applicable aux déf.)
-APOSTOL. -DE LA- PRIÈEi -3ea DEGRÉE; Id commün.

mensuelle de section, visite. - 16 commuin. mensuelle générale.
Adoratio:n itocturne (à Notre-D'rheÇMontréal)-(Von applicable

aux déf.)
-Confr. du PrécieuxSang; iiie

ASSOGI&TIQ)ý -UNIVERSELLE DE LA STE-FAMILLE, pour
.avoir fait L a prière chaque jouir en famile devant l7image de la
SLW Famille; visite.

ANGELTJS, au moins une fois par jour.
Chapelet. de Notre-Dame des-Sept-Douleurs.

Hlommiaeà»*la Ste vierge iJo vous.vénère.
Prière, a SOUVENEZ-VOUS ô TR]ýS PIEUSE -VIERG-E MARIE,)...»

visite.

t5 ) Il 6:ýt regzettable que certEins feuillets que l'on répand dans un but de
zèle et de dévotion induibent en erreur sur cette indulgence en np reprodui-
saiit queýlâ dernière phrase de cette prière. ( c Coeur agonisant de Jésus, -ayez
pitié . des mourAnts > ) et en la faisant suivra de ]!indication des indulgences
acc<irdêes à Iâ prière entib're.

i(6) flaut-pas confondre catte oraisoujaculatoira avec cette autre « Doux
cSeur de Jésus, soyez mon amoûr. i>Des doutes ayant été élevés sur l'indulg.
de cette der1sibre, Léon XIII a confirmé l'indulg. de 300 jours, mais'a déclaré
que 'cetté indùlg. ne-pèntý êtr&gagée qu'uraf1ois par jôur. Ellei ne. jouit pas
aindulg. plén. mensuelle-.
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Un Ave Maria et prière «t-O mA SOUVERAINE.., JE M'OFFRE.. w~éi
tes matin et soir ; visite.

invocation «DOUJX COEUR DE MARIE, SOYJGjZ MON SA-
LUT»j); visite.

P 1etit chapelet de 'immac.- Concept.
Prière c 0 Marie .. ) pour la conversion des grecs schismatiques; visite.
Rosaire-Perpétuel ou Garde d'honneur de Marie; visite le jour-

de l'heure de garde mensuelle.
Prière à ]'Ange gardien a ANGE DE DIEU,.,.., récitée matin

et soir; visite.
Exercice des sept dc aleurs et des, sept allégresses de S. Joscepli..
Un Pater et un Ave devant une image (statue) de S. Stanislas de Rosika,

dans une église, ou ailleurs dans le cas d'empêchement.
Au moins quinze minutes d'oraison mentale.
Louanges « Dieu soit béni... » en réparation des blasphèmes.;

visite..
Récit. 3 Pater et 3 Ave à genoux (dans les intent. spécifiées>, et

une prière pour les agonisants.
Chant des cantiques ou E:xhortation à en chanter.
Prière c Prions aussi ... ip'our les Ethiopiens ; visite.
Prière t<Prions aussi ... ' pour les Africains ; visite.
Verset t<Prions ... , répons c Que le Seigneur ... > avec. Pater et Aeve~ -

pour le Pape; visite.
TIERS-ORDRE D)E S. FRANÇOIS Y)ASS. - Io visite. - 5oc

risite, assistance à l'assemblée. mensuelle.' - o 6. Pater, .dve e.

Membres du conseil (général ou pa.-ticnl.) de la St-Vincent de
Paul; assist. à trois réunions dans le mois. (7>.

Membres actifs de, la St-Vincent de Paul; avoir assisté à trois
coférenlces dans le mois i7),.

Pour tout fidèle qui a fait régulièrement dans le Mois une
um6ne détermin ée au conseil général de la St-Vincent de Paul;
onfess.) commun. seules.
PROP.iGATION,, DE LA ZOI, visite à l'église de P.associat. et sinon,-

(7) Pour cette indulgence il n'est pas exigé deprier à l'intention du souve- -
pontife.
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à l'église paroissiale (par induit dans le diocèse de Montréal,
toute église ou chap. pubi.) (8)

Association de l'UN1ON DE PRIÈRES.
Confr. de la Bonne-Mort, (Jésuites) ; visite au S. Sacrement

«exposé, et assist. à l'assemblée.
Milice du papea; la commun. doiL être faite à 'intent. du pape.

(A suivre).

11.-indulgences attachéesl aux fates fixes et mobiles

OCTOBRE

15. S. Therese, carmelite.

Zélateurs et zélatrices du Coeur de Jésus;- confess., commnur.
aux intent. spêcif., prièrq.

Le 15 ou l'un des sept jours suiv., pour tous les fidèles : VISI-
TE, PRIÈRE dans une église de CARMES ou de Carmélites;
ieonfess., commun.-(Dlans les lieux-hors des limiteâ municipales
de la ville de Montréal-où il n'y a pas d'église ou de chap. publ.
de ]!ordre du Mont-Carmel, les confrères du scapul. (non les au-
tres fidèles) peuvent gagner cette indulg. en visitant l'église de la
confr. du scapul.,-ou, si cette confrérie n'est pas établie dans le
lieu, l'église paroissiale).

SCAPUL. DE L'IMMAC.-COýNCEPT.; confess., commun., visite, prière.-
Applicable aux déf.

CONFR. DE S. JOSEPH (affiliée à celle de Beauvais); confess.. comn-
mun., visite à la chapelle de la confr. prière -Applicable aux déL

19. S. :Pierre d'Alcantara.

Pour tous les fidèles : 'VISITE, PRIÈRE dans une EGLISEý'
DE FRANCISCAINS ; confess., commi.-(Lçes tertiaires de &.
François (non les autres fidèles) vivant en dehors des limitei1

municipales de la ville de Montréal, ou de tout autre lieu où iË,
in'y a 'pas d'église ou de chap. pubi. de francisc., peuvent gagnerý
cette imdulg. en visitant r7église paroissiale). S

(8) Cette indulgence est propre aux~ diocèses de Montréal, Troi--iivi2ýre
st-b vacinthe, Rimouski, Nicolet et Valleyfield. - Les autres diocèses jouis-
sent d'indulg differentes.

ARBOUR a LÂPERLE, IinprimasnraRe1ieurs, 421, Rue St-Pani, Montrêal
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TOUSSEZ-VOUS'?
Depuis une journée, une semaine, un MOIS,

un an, plusieurs aunées

Ce qui a soulagé ded eitoyeuis de mvontréal

bien eonnus VOus11 soulagera

diM. Auguste Messier, entrepreneur, )02 rue PIesSIS,Motal

di:Je certifie par le présent que j'ai souf fert pendant 17 ans d'une

bronchite chronique si sérieulse que jnfsolg erse .l

'nlaison durant plusieurs hivers cons5écutifs en dépit du traitementL

de deux médecins et de l'usage des meilleurs remèdes connuls.

J'ai cependant été capable cet hiver de sortir chale jour sanls

e3)ýcePtion et de vaquer à mes occupations, grâce au.L Sirop da Té-

réb8nthine du Dr Laviolette que je prenais depuis quelques mois

pas8sés. Je suis aujourd'hui presque completeMeut gure.n

&aélioration sensible dans ma sauté se produit de jour en jour par

"1183a de ce sirop qui me donne une3 entière confianc<e en mat

91uérison.

Mmre J. A. Morin, No 18 rue St-JOsepb, Ottawa, dit : je dois

dire que le Sirop de Térébenthine du Dr Laviotette est le seul

"'ernède qui a pu guérir mes deux enfants de très mauvais rhum"es

qlui leur occasionnaient de grandes souffrances. je su1is lieureuse

de donner le présent migg.

Mmne J Coartem-anche, No 262 rue Water,Ottawa, dit : Mes deux

'nfanIts souffraicint d'une toux très mauvaise et tres opiniâtre.Pres

111e découragée, j'essa~yai finalemelat le Sirop de Térébenthine du

be Laviolette. Après avoir emploYé trois bouteilles de 250 de ce

Merveilleux remède, tous deux furent complètement guéris.

M. Joseph Big-ras, No 120 rue Le Breton, ottawal dit ' Je souf

fr~~I deuspumesxmi 'n très mauvaise toux, quand on

riie conseilla d'essayer le Sirop djeTàrQenthiE) du Dr Laviolett.

b8la première dose, j'en ressentis un grand soLlag3ment, et je

D'lis dire maintenant avec vérité qule je suis parfaitement guéri.

Proprietaire tJ. G.. LAViOLETTE, M. D.

23P &~ %34, rue St-PBUî9 Xfontréal-



Au PALASOI m0 """"' pJ
Importateur de toutes espèces de Ferronneries pour construction d'EgligoF

Collèges, C~ouvents et Résidences. Outils pour menuisiers, Charpeniers'
Meubliers, etc., une spécialité.

390 RUE ST-ACQUES, 390~
"AU BON MARCHE"

Maison Valiquette & ValiquettO
ETABLIE EN IS70

Importateurs de Marchandimes Françaises Anglaise0

et Américaines
TAPIS ET FOURNITURES DE MAISON

Npéclaittés
PEELARTS : 4, 6 A 8 VERGES DE LAIRGI

Nous achetons nos Marchandises en Fabrique et nous
détaillons au prix du Gros.

1883 A 1885, RUE NOTRE - DAME
'En face du block Balmoral. MNR~~

15, RUE STýrEjA1

Nous vendons nos Meubles a des Prix tre0

bas pour ,1rgent Comptant, et nous doinfl0
des Conditions de Paiement tres faciles a ce"%
qui veulent acheter a Termes.

F. LAFOINTIE

OUVERT TOUS LES SOIRS.
DITES-LE A VOS AMIS.



IFÂiLI8F ST-46SEPUX

& arirdelnd, t ou es jours -jusqu'à la fin du mois d'octobre, les bul-

18ts de l'Union de Prières seront échangés au prsyèr!lcmtn e u

4 Il heures ;î,après-midi, de z heures à 5 heures et le soir après l'exercced

IlOsaire de 8 heures à 9 heures. Le3 dimanche, de 4 heures à 6 heures P- M.

Lundi, à 7 heures, P. M., ouverture du bazar, dans le soubassemen .t d e

léglse. Souper le premier soir, à 7J heures, offert par les dames et denlOiseî-

168 de la paroisse. tld acnrred an O

Ilercredi prochain, à 7 heures, mnese à l'autldlacnrie esitJ-

tBPh, pour les associes vivants et défaults.

l3exnaln, dimanche, vêpres à 3 heures, "lie 71 h~eur e du M oa. e

Pendant la semaine, exercice du Riosaire, à s rheurisns M.n

Jusqu'à nouvel ordre, la congrégationl des hommes aura sesiUlfIdn

éêglise. Récitation de l'office à 6J hieures A. M., suivie de la mnesse.

Les réunions de la congrégation~ des enfants (te Marie et des daines de

ý8iIite Anne seront suspendues; pendant le1 bazar.

ARCHI1-1TECTES

INGENIEURS CIVILS
97 RUE} ST-JACQTrlES

]Banque dui VeuPle

-7'eephon, 696. MONTREk~L, Carn



AIBERIG' DURAND
Huile Aurore

Nous informons MM. les membres du clergé canadie, l>nous venons de recevoir un gros stock d'huile Aurore, la célèP1frhuile de sanctuaire ; elle a une durée garantie de 30 heures"Ion emploie, pour s'en servir, les veilleuses marque Jeunet a ditesde la Gare »
Elle ne laisse pas de dépot et use beaucoup moins queautres. Elle est veedu:

IPar fuzt de 41-42 gai. Le gai. 0. 90.A u de tail, Le gai. $100.
On trouvera cette hifle dans mon magasin et chez
MM.HUDONV HERERT & Cie, rue .St-Paul, a Montreall ROBITAILLE & Cie, eI

Echantillon sera gratuitement adressé à tous ceux qui On
feront la demande.

Vin de Messe
Nous avons en douane, un beau vin de messe, garanti naturelaux prix de

Par- cinq fu ts, Le galion $1.00.
Par un fut de 30 gal. " $1.05.
A u de taji, " $1.15.

Kina Ferrugineux Durand
Ce vin tonique par excellence est prescrit par les DocteursCanadiens et Anglais. Il ne fatigue pas l'estomac et guérit; pronlP'tement les maladies résultant de l'appauvrissement du sang~Anémie, Dyspepsie, Chlorose, etc., etc.

La Bouteille $1 La douzaine $9.
Dépot :1964, ruie Notre-Daine, à notre magasin, de toutes log,Eaux minérales Françaises, à partir de $6.50 la caisse de50 Bouteilles d'une pite ; Vichy, Vals, St-Galmier, Saine'Alban, Couzan, Bourboule, Royat, Mont Dore, Coutrexeville?

H uny di -J n os. D em an d ezlles jprix
ALBERIu- DURAND

Bell Telephone 1968. 1964 Rue Notre-Dame. Mon2treia'



PRTRAPPISTES -DE NOTRE-DAIE DU LAC, P. ~

8 p!oalté: VINS DE MESSE ET DE TABLE
7 >!ICee ,,îomage Ib>rt - dit - Saut 1eiirre fer Choix-

ANIMAUX REPRODUJCTERS

8 'ftdresser Io A la Trappe de N.-D. duI Lac, P. Q. reGsod
2o Pour vins et froMage à M. Brisset, ru oso
3o Pour beurre: à MMI. Lévêque et Picliette, 2062

rue Ste-CatheriIiO.______________

SProfesseur à l'Ecole des Arts de Montréal

bygoO-AtzO Mddlail1é & 1,EXpositiof de Chicago, (1893>

'OND'EDIICuB PuBLIOS, BELIGIEUZ ET CIVILI
ARCHITElýCTURE - PEINTURE

.RefeVrflces :Au-delà de cinqua nie c" lises ei chapelles décores dep uis

'r880, dans toutes les parties du D'oiion; entre atires .. Les église de

.l..de Bonsecs Sie Cunégottlde et I Vincetidc Paul a Moniréal,ý

celles d S-MredlaBau, 4;i-jeanl P. Q, Wiinipeg, Tsgntsli.B,

zb~hiîpe d'Argenîeuil, desJesuiies ýaýéraj ýe Si-a e f* J La ca-l

d'l de Pembroke, le tableau de la ciérl eVlefed acael
'j couvent dn Sauli.au-Récollei.

TeLEPHONE BELL 6478. plans, Devis, Estimes et Expertises...

'boMXicUe et Ateliers : No 184 rue ]Berri, Moltr8l

kt&g, £.TA1a de uMI&tZZi
1670, RUE XOT.RFD

4 3 lE, MONTREA-L.

eiapis Brussels, Tapes iry, Ï,fperiaî el Kidder'ninsier. Nailes en Cacoa

~Crumi Cloih, Prelaris anglais ei amrircainls-

(Jle visite est respecueusemet li 
i0 ciée . L.C

CHALESA- BRIGGS
ýý1APfrIERet MANCIHONNIER

MAISONri(M Br; 1862

Chapeaux de Feutre, dle Soie, Etc., Etc.

202 RUE N~oTRE-DAME.

LUCIEN PENOIT
cuipteur et Doreur

/200, et 202, rue JACQIJESCARTI , NMontréal.

4fait la sculpture, la dorure et les bancs de la Cathédrale de

tOfltréal, aussi l'ameublement de la sacristie, les autels, la chaire

Cathdral de mbrheainlsi que lat 5eulptute des églises de

~leatkdae te Pbrke, StLéonard de portMattrice et de celle

cuSacré.Coeur à Ottawa, etc, etC, etc.



LA ROYAL GIDSSURANC%*8O 9.OOo.040LA R Y A LE WàiTATLBY, agent général.

Bureau Principal 8 B. HURTUBISE, et A. St.Cy$t
agents du département franlo'

COIN de la PLACE D'ABXES et de la Rue NOTBE-DAXX

JAS. W. PYKE
MARCHAND DE

Fer, Acer, Tuyau pourf systoe e chanfflie, Tulyau a 99
ET ACCESSOIRES

Tubes pour Bouilloires, Dechets de Coton, etc., etc

35 rue &S-Framcois-Xavier - Montreal

J. B PILN FLS po mENTREPRENEURS DEJ. . ILN FLSPO PES FUNEBIRES
NI'ABLI EN 1875

Glacieres, Embaumtage, ,
voitures doubles, une sp7td4SkM'

2517 rue Notre-DU32*
- Entre les rues st-martin et deg

B.- eigne urs, Montréal

TIUPHONe BnII, 8301

Noa 729 à 78 rue St.Plerre, et No il rue Lemoine.
Nous offrons à des prix excessivement avantageux, une quantité

considérable de
Vins de messe marque IlDiego per Aita"

LB demande considérable que nous en avons eu est une preuave lé. 0
qitalité supérieure de cette marque.

N. B. Itohantlillons et prix envoyés sur demande.

J05. ROBERT & FILS
Marchands de Bois de Sciage

107 AVENUE PAPINEAU:
Talejihone 6258 MONTraJ>

Séchoir à bois perfectionné, le plus grand du Canada.
Manufactuiers de bancs d'église, pupitres, portes, chassie, moulures, ge

Fabricants de lits en fer, pour communautés, hospices, hôpitaux, etc.
Ouvrages de toutes sortes en acier, fer, cuivre et fonte.



~har aceLaviolette & N elson

1605 RUE NOTRE - DAME MNRA
P-14 ) LA RUE ST-GABRIEL 

OTEI

"OPrié1aires des Poudres Anti _ RhumStmae duD
Nelaton-d r esn

Prescrzt5lion Pour le Rhue d D Nls
ai, d Dr CHEVALIER à la Gomme d'Epinelle el au Baume de TONu.

'VICTO:R T~e@RIATULT
eX4TIEPRENEUR DE POMPES FLYNEBRES

TOUJOURS HN MAINS :

Un grand ASSOrtimfflt de Corbillards
A vendre à des conditàOns très faoiles-

18jet 8 Re St-Urbaifl, Montréal

NPoti 2220. 
ýrêléphjwne »rité 3334,

102 .L. LiJ3LEIJR otei
19Zrue Notre-Damie et 55 & 57 rue Dupre, ontel

IMPOUTAT E0
11 

DE

l'ePRRONNERIES, PEINTUXRFS, VITRES, VE'RNIS, ETC.

as~. toutes sortes, Tale noire et galvaisée et papier goudronné

SPECIIALITE, F'IL BARBELE,

'e, atentioni spéciale sera donné aux eornnunauté relgieuses et Fabri-

ve M.aréchal, NVote-Vaine de Grdce, J. z.~lng, ANdtre-

li~etn, haput Chaleaugua!. léves Soezrs du précieux Sang Noe

de e e '?výreDarne. Collège Ste-rozx) Cd1
es' de t de de ongrégation Nie
eiges, Parnhan, Memrancook. ______________

LIFE lSS oR NC 9 04 .
!TAELEB 95

ou DIMBOURG .

lu.uprincipal 01u> non*adaf

ces sus~ints$10 00. Fonda~ lnvetI 8À.granIt.

aPLOBIE flP!m 1dosi IliIJ Poseur d' WIP" % S :~
SIRIAI de, Couvert

Ne le, rue t-9nei.



CRS DESJARDINS & CIE
MKOBTATZUB8 ET MANUFACTUIIIERS DE

Chapeaux et de Fourrure$
1537 RUE STE-CATHERINE

PARDESSUS EN CJAOUTCHOUC( NOIR, pour ffOC"
sIa.tlques.

CHAPEAUJX ECCLÉSIASTIQUE S.

PARDESSUS EN FOURRURES, pour

1 CASQIJA Etc., Etc., Etc.

LE TOUT A TRES BAS PRIS(

J. B. LASNIER & FILS
FABRICANTS DE

Ccicrqo d.e> t±>iitcbm cl :i= :4
Fournisseurs de I'archevéché de Montréal et des principales maisons

ireligieuses de la Province.

Importatemr dus VINIS àe IESSE de SICJILE d'ESPAGNE et d'ÂLGEBII
Tiennent comme spécWaité L'HUILE D'OLIVE, les THES, les CAPES de'

MEILLEURS CRUS.

Adressez à J. B. LASNIER & FILS, Montréal ou LéVI*$

MAISON FONDÉE EN 1879

ST-HYACINTHE, P. Q.

1'Orgues a Trausmaission Blfetrique,P»eiflfliP*B
r '1 2ubulaire, Soufflerie Riectrique et llydradlQ"'e

RPFERENCES : Orgues de N. D. de Montréal.1, *
grand du Cânada), Cathédrale de MontréPte,
iliddraie d'Ottawa, Cathédrale de St-lya icr 4 .
N.D. de St-IlYacituthe, St-Joseph d'Ottawa,S

* Coeur d'Ottawa, St. Anthony's, Montréal. -Etc-
Orgues d'occasion à vendre 0, bonne composition'


